
LE CIMETIÈRE DE SÉNART

L’oncle d’Inès de la Fressange repose à Draveil.

Jean Marie André Hubert de Seignard de La

Fressange, dit Hubert de La Fressange, né le

20/02/1923, s’engage à la Libération de Paris, le

25 août 1944, comme soldat de 2ème classe, au

1er régiment de Marche des Spahis Marocains. Il

est mort héroïquement le 02/10/1944 à Anglemont

(88). Il a reçu la Croix de Guerre 1939-1945 avec

étoile de vermeil à titre posthume, ainsi que la

Médaille Militaire. Inhumé dans un premier temps

au cimetière de Rambervillers (88), il repose

maintenant au cimetière de Sénart et son nom

figure sur le monument aux Morts.

Sont également inhumés au Cimetière de Sénart :

- Joseph Paul Thomsen (1869-1945), sculpteur sur

bois et conseiller juridique à la Bourse du Travail

de Paris. Il appartient au Haut-Commissariat pour

les Réfugiés de la Société des Nations créé à la fin

de la Première guerre mondiale. Socialiste, il est

également un des premiers sociétaires de la cité

coopérative de Paris-Jardins. Dès 1939, il aide

l’Abbé Lefebvre à organiser le ravitaillement et la

sécurité des personnes et des biens à Draveil.

C’est pour cette raison que la préfecture le nomme

président de la délégation spéciale chargée

d’administrer la commune en juin 1940. Dès

octobre, il est remplacé par A. Rivière plus disposé

à appliquer la politique de Vichy.

- Marcel Linard (1920-1942), militant communiste, il

est arrêté en juillet 1941 pour avoir distribué des

tracts appelant à la Résistance et fusillé comme

otage l’année suivante.

- René Lebail (1924-1944), membre des FFI abattu

par un soldat allemand en sortant de l’hôpital

Broussais trois jours avant la Libération de Paris.

L’agrandissement du cimetière du centre se révèle

indispensable après la Première Guerre Mondiale

surtout avec la création du sanatorium Joffre. Le

Vice-amiral Sir Edward Heaton-Ellis proposa de

vendre à la commune un terrain boisé de près de

deux hectares sis au lieu-dit « les Petits Bois de

Mainville ». Etudié par un géologue nommé par le

Préfet, il fut reconnu sec et sain, sans risque de

contamination de la nappe aquifère souterraine,

éloigné de plus de 35 m de toute habitation.

Monsieur Levasseur, maire, et son Conseil

Municipal acceptèrent d’acquérir le terrain au prix

proposé de 8 francs le m². Ce prix fut réduit à

137.200 francs après estimation par

l’administration des Domaines. Mais le sous-sol

renfermait des pierres meulières qu’il fallut extraire

et remplacer par de la terre permettant les

inhumations. Les premières eurent lieu en 1930,

l’extraction ne sera terminée qu’en 1951.

Un columbarium et un Jardin du Souvenir ont été

créés.

Un monument rendant hommage « aux Morts de la

guerre de 1939-1945 et des théâtres des

Opérations Extérieures » et un monument rendant

hommage « Aux Draveillois combattants

volontaires auprès de l’Espagne républicaine 1936-

1938 » y ont été édifiés.
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